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La levée progressive et prudente du confinement se traduit par une évolution favorable de la situation 

épidémiologique sur le territoire national. Pour autant, l’épidémie n’est pas terminée. Afin d’éviter tout rebond 

épidémique et de limiter le risque de cas groupés (ou de clusters) avec un risque de diffusion communautaire, restons 

vigilants et appliquons tous ensemble les gestes barrières, de bon sens et d’hygiène. Nos comportements individuels 

et collectifs conditionnent le devenir de l’épidémie. Alors, pour nous-même comme pour nos proches, soyons 

responsables et prudents.   

Ces derniers jours, le taux d’incidence en Meuse et en Meurthe-et-Moselle a dépassé le seuil de vigilance, fixé à 10 

tests positifs pour 100 000 habitants. Ce pic a fait l’objet d’investigations de la part des équipes de terrain afin 

d’identifier tout risque de reprise épidémique. Il s’explique par la détection de clusters, en cours de gestion, et sans 

risque d’échappement communautaire à l’heure actuelle. Des campagnes de dépistages initiées par l’Agence 

régionale de Santé sont également à l’origine de ce cette évolution. Cette situation reflète donc une circulation virale 

réelle mais contrôlée, dans l’une des régions les plus touchées par l’épidémie. La situation départementale fait 

évidemment l’objet d’une attention particulière afin d’anticiper toute évolution défavorable et de mettre en place 

les mesures appropriées.  

Le virus continue à circuler, comme le montre le nombre de nouvelles situations de cas groupés ou « clusters » (218 

cas groupés depuis le 9 mai, dont 8 nouveaux et 92 qui ne sont plus actifs).  

 

188 pays sont touchés par la pandémie de COVID-19. Plus de 7,5 millions de personnes ont été atteintes, 422 136 

personnes en sont décédées, mais plus de 3,5 millions de personnes en ont guéri. L’Europe reste fortement impactée 

avec 2,1 millions de cas et 181 518 décès. 

En France, hier, SOS médecins a réalisé 124 interventions pour suspicion de COVID-19, soit 2, 1 % de l’activité totale. 

Les services d’urgence ont noté 186 passages pour ce même motif, soit 0,6 % de l’activité totale.  

11 124 personnes sont hospitalisées pour une infection COVID-19 et 136 nouvelles admissions ont été enregistrées 

en 24 heures. 

879 malades atteints d’une forme sévère de COVID-19 sont hospitalisés en réanimation. 18 nouveaux cas graves 

ont été admis en réanimation. Le solde reste négatif en réanimation, avec 24 malades de COVID-19 en moins par 

rapport à hier. 4 régions (Ile de France, Grand-Est, Auvergne-Rhône-Alpes, Hauts-de-France) regroupent 72 % des 

patients hospitalisés en réanimation.  

En Outre-Mer (Guadeloupe, Guyane, La Réunion, Martinique, Mayotte), on relève 139 hospitalisations, dont 24 en 

réanimation.  

Depuis le début de l’épidémie, 103 177 personnes ont été hospitalisées, dont 18 185 en réanimation. 72 572 

personnes sont rentrées à domicile. 29 374 personnes sont décédées en France depuis le début de l’épidémie, dont 

18 990 personnes au sein des établissements hospitaliers. Les données des décès en établissements sociaux et 

médico-sociaux seront actualisées par Santé publique France le 16 juin prochain.  

Toutes les informations utiles sur : https://solidarites-sante.gouv.fr/  

 

Numéro d'information national offrant notamment un service de soutien psychologique gratuit : 0 800 130 000 
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